
LU DULLITIN .MLDICAL ME QUUEDE-C

ýc1éveloppem1ent dans l'organismne. Ceux-ci, coinne une marque
<le l'iiuprcss.ioii que, par l'(tluXiïr es aseaLà.% len
encore exercer sur eux, apportent en naissant des stigmnates plus
oit moins profonds de dégéntéresýcenice physique.

.Simple débilité quelquefois, suffisante cependant, soit dans
l'état normnal, soit dans l'état paithologique, à amoindrir, à
paralySer les réactions vitales les plus diverses; ce sont dans
d'autres cas des mnalformaitions intéressant le plus souvent le
cSeur et les vaisseaux ; ce sont encore des troubles évolutife se
manifestant, dans la période de la croissance, par des arré: ,on
vices de développemient, qui affectent ordinairemunt le squvlette
et vont, jusque dans la1 inoëlle des os et ses organes auxiliaires,
tarir les sources oit doit sanîs cesse se renouveler le saingZ3-

On estime que dans près de la inoitié» des cas les anémies
se développent chez des descendants (le tuberculeux. C'est de la
même souche que provient mie partie considérable de ces êtres
incomplets ou mieux incquiplétés que sont les infantiles. Il est
aussi connu depuis ogt.:squ'il emi est (le mêmiie de ces autres
dégénérés dont l'infirinité con1sisL, essentiellement dans un état
de petitesse et de fragilité qu;e l'on a bien désigné, par un barba-
rismne expressif, sous le terme (le dé'zm.lit voidl mainte:-
nant que de., observations récentes font ressortir l'existence de
liens fréquents entre les monstrueuses déformations dii rachitis-
ine et les altérations héréditaires de la tuberculose. Le lymipha-
tismne, la scrofule, l'asthme, l'insuffisance respiratoire ont
d'étroites affinités avec elle. Il faut lui rapporter, enfin, plusieurs
formes de cette asthénie nerveuse, qui ne repose sur aucun
trouble défini des organes ou des fonctions, mais dont les v'icti-
mes remplissent tous les bureaux de consultation d'une rp',it;ie
qui est comme l'aveu d'incurable faiblesse de la génération
présente.


